
 

 

 
 

 
Vous trouverez le CR sur notre site internet.  
 
Il est à noter qu’aucun élu n’était présent, notamment la vice-présidente du Conseil 
Département Isabelle Dexpert. 
 
Suite à la déclaration FSU, l’unique de ce CDEN, la DASEN explique les modifications 
de sectorisation pour les deux lycées et reconnaît que le travail aurait pu être mené 
davantage en  amont.  
La FSU dénonce cette décision prise dans l’urgence. La DASEN justifie son choix au 
nom de la sécurité des élèves et des équipes éducatives.  
 
La DASEN a constaté en se rendant au lycée des Graves que :  

 40 places au CDI et 50 en permanence ne suffisent pas,  
 3 services de restauration sont saturés  
 les installations d’EPS sont insuffisantes en nombre. 

 
Vient ensuite la présentation d’une première carte scolaire qui a justifié la création 
d’un  nouveau lycée au Barp prévu à l’origine pour la rentrée 2022 mais qui n’ouvrira 
qu’en 2023. Ce lycée aura notamment pour objectif de limiter les effectifs aux Graves.  
Nous apprenons le premier projet de sectorisation du lycée du Barp (Le Barp, Saucats, 
Salles, Lugos, Belin-Beliet, Hostens, St Magne). 
La DASEN présente également les prévisions d’effectifs avec une entrée progressive 
des niveaux :  
 en 2023-2024 : 413 (secondes) 
 en 2024-2025 : 803 (secondes et premières) 
 en 2025-2026 : 1257 (tous niveaux). 

 
3 priorités se dégagent pour diminuer les effectifs au lycée des Graves :  
 
 Trouver un établissement proche à la capacité d’accueil suffisante 
 Ne pas allonger le temps de trajets des élèves 
 Garantir une offre de formation au moins équivalente  

 
 



 

C’est pourquoi le choix de la DSDEN s’est donc porté sur le Lycée Victor Louis.  
 

La DSDEN a étudié les temps et les moyens de transport. 
La DASEN continue son exposé en comparant les options, les spécialités et les 
formations post-bac des deux établissements. L’objectif de la DASEN est de montrer 
les atouts du Lycée Victor Louis. Ce discours s’adresse particulièrement aux 
représentants des parents d’élèves.  Elle est soucieuse, c’est pourquoi elle a 
rencontré les familles des deux collèges concernés par la nouvelle sectorisation : 
Fontaines de Monjous et A. Mauguin de Gradignan.  
Les collègues des deux collèges n’ont pas eu cette chance et n’ont eu que très peu 
d’informations. A peine ont-ils entendu parler du sondage  lancé aux familles des 
élèves de 3ème (professeurs principaux uniquement), qui suscité l’ « émotion » 
d’après la DASEN.  
 
Env. 80 élèves des deux collèges sont actuellement scolarisés à V. Louis. 
Les familles de 3ème ont été sondées pour savoir où ils pensaient inscrire leur enfant 
l’année prochaine. Après une « petite » semaine d’attente, 85% des familles ont 
répondu au sondage. 5 familles de Fontaines de Monjous et 6 de Mauguin sont 
volontaires pour scolariser leur enfant à Victor Louis.  
 
La FSU interroge la DASEN sur le nombre d’élèves de 3e qui iront en seconde à Victor 
Louis. Il s’agit de 40 élèves. Nous insistons pour signaler que les classes de seconde 
sont déjà surchargées dans ce lycée et que 40 nouveaux élèves inscrits seraient 
sources de tensions.    
 

La FCPE défend, quant à elle, une sectorisation plus géographique car plus logique 
selon elle. Lors du dernier CDEN, le premier secteur envisagé (celui le plus proche de 
la rocade et de V. Louis) n’a pas été retenu à cause de la pression des élus qui ont 
évoqué le risque de « guerre ». Pour ne pas allumer des feux, la DASEN a donc choisi 
une nouvelle modification à la rue, présentée aujourd’hui.  
 
La FCPE est d’accord avec le constat sur la nécessité de limiter les effectifs du lycée 
des Graves. Elle rappelle que l’ambiance est très tendue à Gradignan. D’ailleurs, la 
DASEN a pu le constater en personne. La FCPE regrette que Mauguin soit le grand 
oublié, d’où le sentiment d’injustice des parents d’élèves. 
C’est la logique géographique qui est en cause ici, et pas le fait que les habitants ne 
puissent aller dans le lycée de leur commune. 
Il y a des quartiers (notamment ceux du centre de Gradignan comme le quartier 
Malartic) qui ne sont pas concernés. 
Certains sont à 5 min à pied des Graves et sont sectorisés à V. Louis. 
Pourquoi n'avoir pas proposé une zone plus frontalière avec Talence, interroge la 
FCPE.  La logique géographique retenue n'est pas comprise par les familles. 
 

La DASEN tente de les rassurer, dit vouloir regarder les vœux et "faire un travail de 
dentelle", sachant que tout sera revu  pour la rentrée 2023. Mais elle ne répond pas 
sur les critères qui guideront ce travail. 



 

 

 

 

La FSU dénonce l’urgence. Le lycée du Barp devait ouvrir en 2022 tout de même et  ce 
travail aurait dû être mené bien avant mars 2022. 

 
Les élèves qui iront en Seconde à V. Louis devront-ils rester jusqu’en Terminale ? 
Leurs faudra-t-il une dérogation pour revenir en Première aux Graves ? 
Aucune réponse claire et tranchée n’est apportée par la DASEN.  
 

Nous interrogeons la DASEN sur le risque d’une répétition du scénario pour la rentrée 
au lycée des Graves à la rentrée 2021, soit l’arrivée de 50 élèves scolarisés en 3e dans 
des établissements privés. Si cela se reproduit, la nouvelle sectorisation ne suffira pas 
à soulager la surcharge d’effectifs au lycée des Graves.  
 
 

FCPE : Le ressenti des familles du secteur concerné est celui de l’injustice : certains 
quartiers ont été épargnés. Ils s’en remettent à la mairie pour les soutenir dans leur 
action. 
A-t-on une idée précise du nombre d’élèves concernés ? On ne peut pas le dire. La 
DASEN répond par l’accompagnement : ça pourrait même ne toucher personne si on 
accordait toutes les demandes de dérogation. 
 
 
La FSU rappelle qu’il faut absolument mettre en relation la question de l’offre de 
formation et la sectorisation pour le nouveau lycée du Barp. Cela peut avoir des 
conséquences sur les autres établissements du secteur, notamment créer de la 
concurrence. La DASEN nous répond que la carte des formations est arrêtée par la 
Rectrice et botte en touche. 
 
La FSU demande une interruption de séance pour s’entretenir avec les représentants 
des parents d’élèves. FCPE PEEP et FO y participent, pas l’UNSA/SNPDEN ni le SGEN : 
une indication sur le vote à venir ! 
 

Résultats du vote 
 

Contre : 11 
FCPE (4), PEEP (1), FSU (5) et FO (1) 
 
Pour : 3 
UNSA (2) et SGEN (1) 
 
Cette fois-ci, la DASEN ne nous interroge pas sur les motivations du vote ! 

 
 


